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Philippe Maystadt: «c'est la première fois dans l'histoire de l'Europe que nous
traversons une si longue période de paix.» (Photo: Anouk Antony)

Philippe Maystadt, président de la BEI, était invité hier à l'Athénée de Luxembourg

«Un outil de paix»
Philippe Maystadt, prési-
dent de la Banque euro-
péenne d'investissement
(BEI), est venu hier au lycée
de l'Athénée donner une
conférence sur le thème: «La
Banque européenne d'inves-
tissement au service des pro-
jets européens». Cette mati-
née était organisée par l'asso-
ciation «InterLycées» et of-
frait aux différentes classes
de lycéens l'occasion d'écou-
ter une des plus grandes per-
sonnalités du monde des dé-
cideurs de l'Union euro-
péenne. Pour l'écouter, les
jeunes sont venus de diffé-
rents établissements du
Luxembourg, mais aussi de
la Grande Région.

■ Ancien ministre des Finances
de la Belgique pendant dix ans,
Philippe Maystadt est, depuis
2000, le président de la BEI; il
remplira cette fonction jusqu'en
2012. Il est également professeur
d'économie à l'université de Lou-
vain-la-Neuve et vient de publier
un livre intitulé «Comprendre
l'économie à l'heure de la mon-
dialisation».

D'emblée, Philippe Maystadt a
souligné que la BEI est née en
même temps que les autres insti-
tutions européennes, lors du
traité de Rome en 1957. «Depuis
son origine, elle a pour mission
de soutenir financièrement les
objectifs de l'Union européenne.

Il s'agit d'une mission très pré-
cise; ses actionnaires sont les 27
Etats membres, dont le capital
est aujourd'hui de 164 milliards

d'euros. Un capital qui est d'ail-
leurs régulièrement augmenté.»

Le président de la BEI a rappelé
également que les quatre grands

actionnaires sont la France, l'Al-
lemagne, l'Italie et le Royaume-
Uni. Les fonds de la BEI sont
empruntés sur les marchés finan-
ciers du monde entier, puis utili-
sés pour financer des projets.

L'année dernière, l'institution
européenne a emprunté 50 mil-
liards d'euros dans quatorze
monnaies différentes. Neuf
dixièmes de cette enveloppe sont
consacrés à des projets euro-
péens, la part restante (6 mil-
liards) est, quant à elle, allouée à
des projets prenant place hors de
l'Union européenne, dans les
pays voisins, et notamment ceux
du Maghreb.

La BEI intervient également
dans une zone beaucoup plus
lointaine: les pays de l'ACP (Afri-
que, Caraïbes, Pacifique).

De façon particulièrement di-
dactique, le «professeur» Mays-
tadt a précisé clairement que la
BEI ne peut intervenir hors de
l'Union européenne que si elle
obéit à un mandat (donné par le
Conseil des ministres européens)
ou à un traité.

Le label «AAA»
Il a aussi mentionné le fait que la
BEI possède la triple notation
«AAA», une sorte de label de
référence pour les emprunteurs,
et qui confirme la solidité finan-
cière de l'établissement emprun-
teur. Un label utile lorsque la BEI
finance des projets à l'extérieur
de l'Union, notamment en
Afrique.

Après avoir expliqué le fonc-
tionnement de l'institution qu'il
dirige, Philippe Maystadt a ex-

posé les destinations principales
de ces prêts alloués en grande
partie aux missions prioritaires
de l'Union européenne. Une des
missions importantes consiste à
prêter des sommes pour la cohé-
sion économique et sociale en
Europe.

«Il n'est pas bon qu'entre les
différents pays d'Europe, existent
de si grands écarts de revenus
entre les habitants» a-t-il précisé.

Ce principe, déjà énoncé lors
de la signature du traité de Rome
en 1957, est toujours une des
lignes directrices de l'Union eu-
ropéenne et relève d'un souhait
simple: celui d'une plus grande
solidarité entre les peuples d'Eu-
rope. Pour cela, la BEI possède
des fonds spéciaux, appelés
«fonds structurels», qui sont des-
tinés aux pays «à la traîne», dont
le revenu par habitant se situe à
75 % en dessous de la moyenne
européenne. Cet exemple clair a
permis de faire comprendre
concrètement aux lycéens la na-
ture des missions de cette institu-
tion bancaire européenne.

Un organisme européen, cer-
tes financier, mais qui se veut
également être «un outil de
paix», comme l'a souligné en
conclusion Philippe Maystadt:
«La BEI n'a de sens que si elle
contribue à faire évoluer
l'Union européenne vers ses ob-
jectifs. L'Union européenne
existe, et c'est un facteur de
paix. Rappelons que c'est la pre-
mière fois dans l'histoire de l'Eu-
rope que nous traversons une si
longue période de paix.»

■ Isabelle Ducreuzet
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